
27 August 1971 

Mr. Michael A. Guhin 
National Security Council Staff 
Executive Offices of the President 
Vlashington, D. C. 20506 

Dear Michael, 

On being told tha t the fate of the Na tion 
now hinges on finding the right definition of the word 
'herbicide', one of my more civic minded graduate 
students disappeared into the reserve archives of the 
chemistry department library to come up with the 
enclosed. 

In case you want to take a swim after 
work some day we will be 

chez Isnard 
Les Terrasses 
83 Ramatuelle 
France. 

as ever, 
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volatil que l'acide sulfurique et dont les vapeurs, au lieu de . 
se condenser, sont entrainees hors du ballon. Mes'essais 
ont ete faits avec des urines contenant60 et 70 gr de sucre 
par litre, Ie dosage dans chaque cas a ete; effechle volu-' 
metriquementau formol (1). Les resultats obtenus sont· 
parfaitemertt. con'cluants et donnent de tres 'bons chiffres. 

REVUE D'HYGIENE 

Au sujet des _h3:.bjcJtieJ Ii base el' arsenic; par M. le 
Dr B. DuBlEF. 

On sait que l'a~tic1e 10 de l'Ordonnance royale de ·:1846 
interdit l'usagl! de l'arsenic(( pour l'embaumement des corps, 
lechaulage de::; grains et.la destruction des insectes ». II n'y 
·esL done pas question de 1a destruction des herbes, de sorte 
que depuis quelques annees Ie;; commer<;ants les plus divers: 
quircailliers, marchands d'ob.iets pour agriculteurs et jardi~ 
niers, etc.,de1ivrent u tout venant, comme herbicides,,les com­
.positions arsenicales les plus toxiques. Les dangers d'une telle 
pratique ant attire l'attention du prefet de la Seine qui a confie 
rexamen de cette .. question au Conseil d'HygiEme. Nous repro­
duisons ci-dessous, presque inlegralement, Ie tres inleressant 
rapport que r.1. 1e Dr'll. Dubief a lu dans 1a seance du" 12 mars, 
:sur ce suj et, et don tIes conclusIons ant ete adoplees a l'unani­
mile par Ie Conseil :. 

~\',.' t' VOYQ~S d'abhorLlb~ :rul els u(.saodO"es,sont e.~ployees, les subs-· 
~nces mtes (:".!I. }~:.e~~)e eSlgnermpar ce nom gene-

rIque tOUi:) les produits en question, chacun d'eux podant 
dans le commerce uneappellation sp.eciale qui peut etre 

~ . consideree comme une marque de fabrique). Les herbici­
~, des ont surtout ete mis en vogue a l'occasion du jeu de 
j tennis. On sait, en efIel:, que ce jeu exige nne aire assez 

etenclue, aussi unie que possible et ne presentantni creux 
ni asperites. Or, CeS espaces se irouvant d'qrclinaire en 
plein air, ont nne tendance deplorable aCire envahis par 

il) A. RO:<CBJi:s~. 10c'. cit., p. !tiL 
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~I.des herbes·parasites dont les graines sont amenees par Ie 
~i 'vent on par les oiseau.x,herbes qu'il faut aiTacher; 
.~! roperation ne va pas sans cl6tEiriorer la surface de l'uil'e 
~I.qu'il faut alors refaire par des moyens mecaniques longs . ~i et coutellx. En rep'~n?ant a Ia sD:rfa~e des. j.eux de tennis' 
~I.ces substances herbIcIdes, on arrIve a stenhser let surface 
~I arrosee et a supprimer completement pendant un certain 
~I temps l~s vegelat~ons parasites sans detel'iorer Ie sol p~r 
ill une achon mecaJ:uque. Le succes 01tenu dans ceUe applr­
il ,cation tres restreinte a fait generaliser Ie procede ;-'l.ctuel­J lement, ces herbicides sont tres employes par les jardi­
i niers pour faire disparaitrQ les yegetat~ons.parasites qui 
~ ·envahissent les aJlees des pares e. t des Jardms, les CoUl'S 
~ pavees des chateaux, etc., et qui font Ie uesespoir des pro­
~ prietaires; on tl'ouve generalemen:t it leur emploi une tres 
i ·grande economie.suI' les procedes mecaniques habituels, 
I,economie de tem,Ps, de peine etd'al'gent. Je dois d'ail­
.~ leurs dire des mall)tenant que ces substancesdemandent 
~ pour leur applieatioo certaines ·conditions indispensables, I Jaute desquelles leur action est, sinon tout a faifnulle,uu 
~1 moins tres incerlaibe; ces conditions ne sontpas toujou!'s 
~ (facHes a realise!', et l'on a repandu· alors sur Ie s.ol nne 
~ :grande quantite de substances toxiqnes; dangel'euses, sans 
~ .aUeindre lebut qu'on se pl'oposait; j'en reparierai plus Join. 

. De queUes substances sont composes les pl.o<iuits hCl;bi-
cides? Le commerce a mis en vente des produits assez 
varies; on a venciu des herbicides a base de 3els de mer­

:cure: ils ont ete abandonn~s it cause.de ierir prix de revient 
~ . ~t parce qu'ils deterioraient les instrume.nls destines a les 
I, ·epandre, tout en perdant unepartie de leur efficacite ; it 
li a existe elil existe encore des herbicides dans la comp.osi­
~' tion desquels il enh'e des sulfocyanures : ils sont peu 
? repandus parce qu'its soM p~u efficacils. J'ai moi-mer:p.e . 
!experimente pour cet usage nne solution de suHocyanure .' 
f d'ammonium; l'effetherbicide fut des 'plus meciiocres,. 
!. IDeme avec des solutions l'elativement coricentrees; mais . 
. it m'u, pal'll que l'usage de cette substance ne devait pas 

non .plus elre sans danger, car lesjoul's qui ont suivi 
.1'epand,tge, Itt surfat;e anos6e degageaiL llne OdellI' tres 

0;. \;Jr *First we consider the uses of the ~~'bs~t~-nces"called herl?,iicides 
tlC' 

! ( I designa te by this generic name all i;e 
I ':'. n 

liproducts in question, each of which may' i.. 
[t. carry a separate iJ.i~ade name) . 

f~· 

Herbicides have espec~ally come intoi vogue in connection with the game of tennis .... 
I 


